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« L’Afrique est soumise à un défi gigantesque : 
intégrer en une génération 1 milliard d’individus supplémentaires dans un contexte de faible 
productivité, de quasi-absence d’industrie, d’urbanisation accélérée, le tout coiffé par une crise 
climatique devenue permanente » 
  

lit-on dans la page de garde du dernier ouvrage de l’économiste togolais, Kako Nubukpo, intitulé 
« Une solution pour l’Afrique : du né  o  protectionnisme aux biens communs   »,  paru le 12 octobre 2022. 
 

A ces problèmes, nous le savons, s’ajoutent ceux liés aux contextes politiques tendus et à la présence de plus 
en plus dramatique de groupes djihadistes qui occupent de vastes territoires.
 

Comme nous l'avons déjà souligné dans notre lettre précédente de juillet 2022, la situation dans les pays 
d’Afrique de l’ouest comme le Mali, le Niger et le Burkina Faso est très préoccupante et elle le reste.
 

Au Burkina, l'emprise géographique des groupes djihadistes augmente et nous craignons que le coup d’État 
récent n'amène pas de changements significatifs sur le plan politique et militaire. 
Depuis des années, l'armée manque de moyens matériels et humains. La formation des soldats reste
insuffisante, malgré les efforts employés, et ces derniers ne peuvent pas faire face à une guerre
asymétrique, imposée par les combattants djihadistes.
 

Rappelons quelques chiffres économiques : 
Le Burkina est un des pays les plus pauvres du monde :
le PIB /an par habitant= 944 € ( France = 36 660 € )
la dette publique au B.F. = 393€ /an par habitant (France = 43€)
 

Des ressources rémunératrices comme l'exploitation des mines d'or contribuent à augmenter les revenus
de l’État, mais le Burkina reste un pays largement dépendant de l'aide extérieure.
 

La situation dans les provinces du Nord :
 

Plusieurs localités, dont la ville de Djibo (350 000 habitants avec les personnes déplacées), sont soumises à
un blocus par les groupes armés djihadistes, et ceci depuis des mois. Les routes sont minées, les
convois alimentaires escortés par des soldats, attaqués et pillés. Aux dernières nouvelles, Djibo a
été ravitaillée par des hélicoptères de l'armée (9 tonnes de vivres, médicaments et carburants, fournis par des 
organismes de l'ONU).
Malgré ces aides, 5 provinces du Nord s'approchent du seuil de déclaration officielle de famine.
Plus de 179 000 enfants souffrent de malnutrition aiguë sévère, et on signale les premiers morts
parmi les enfants de Djibo.
Remarque :
Pour plus d'informations sur la situation actuelle au Burkina, lire notre revue de presse de
septembre 2022 « L'agriculture au Burkina impactée par les désordres internationaux », à
consulter sur le site de Terre Active (terreactive40.fr), onglet « International. Le Burkina Faso ».
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Ouagadougou,  l’École des Amis du Monde 1 du quartier Rimkiéta

Des nouvelles de la rentrée scolaire 2022-23 : 
François Yogo précise que ce sont les premières données de rentrée. 

En maternelle, la scolarité n’est pas obligatoire : seuls 4 enfants sont inscrits .

Commentaire de François Yogo «   Des effectifs réduits en maternelle et dans le secondaire pour la simple 
raison que les parents n’ont plus les moyens ».

423 élèves sont inscrits dans les classes primaires : 

- CP1 : 70 élèves ; CP2 : 60                                  
- CE1 : 64 ; CE2 : 72
- CM1 : 70 ; CM2 : 87 élèves.

François indique « en CP2, seuls 40 enfants sont officiellement inscrits, les autres sont présents en classe 
sans avoir été présentés par leurs parents, pour l’instant ».

Pour les familles, le coût de la scolarité est de 60€/an en CP et en CE, de 70 € en CM.

102 élèves sont inscrits dans les classes secondaires, 

- en 6ème, 26 élèves 
François précise que les élèves qui ont réussi correctement leur certificat de fin d’études sont admis à 
l’école publique (niveau collège ). 
- en 5ème : 28 élèves
- en 4ème : 27 élèves
- en 3ème : 21 élèves

Les familles doivent payer
147 € / an pour les élèves inscrits en 6ème et en 5ème
158 € / an pour les élèves inscrits en  4ème et en 3ème

L’équipe enseignante est composée de 6 enseignants au Primaire et de 14 professeurs dans le secondaire.
L’ infirmière est toujours présente et prend en charge les premiers soins.
Terre Active envoie 500€ par an pour compléter les achats de médicaments de base. 

Des repas de midi sont proposés aux enfants les plus démunis.

Nous vous en avions parlé précédemment, et le projet a vu le jour : 
Les 32 enfants de familles déplacées ont fait leur rentrée scolaire à l’École des Amis du Monde 2 de 
Silmiougou
Pour rappel : François Yogo assure la direction des 2 écoles et les familles déplacées sont hébergées dans 
l’ancien Centre d’apprentissage, quartier Boulmiougou assez éloigné du quartier de Rimkiéta. 

Depuis la rentrée, François  accueille leurs enfants à Silmiougou, école située à 500 mètres de l’ancien 
Centre d’apprentissage.

Les effectifs :

- CP1 et CP2 : 16 élèves et leur maîtresse 

- CE1 et CE2 : 16 élèves et un maître.



François Yogo a été sollicité par la mairie pour accueillir aussi 4 autres élèves sans aucune prise en charge de 
leur scolarité par les autorités publiques. 

Commentaire de François : « Vous m’aviez demandé si l’État nous venait en aide. Aujourd’hui, c’est le 
concret de la question que j’ai vécu en direct  : aucune aide, même pour les fournitures scolaires ». 
Il précise que ces enfants appartiennent essentiellement aux ethnies Mossi, Peul (peuple nomade) et Bella 
(peuple parfois encore victime d’esclavage) .

Ces réfugiés internes vivent dans le dénuement complet, ayant tout perdu dans leur fuite. 
Malgré des collectes de dons par des expatriés burkinabé de Côte d'Ivoire, des sacs de riz fournis par des 
voisins de l'école, ainsi que quelques vêtements donnés par la mairie, leur situation reste
extrêmement précaire.

Quant aux enfants, nous espérons avec François Yogo, qu'ils puissent, grâce à l'école et avec
l'aide de leurs enseignants, surmonter le choc des événements vécus : attaques, pillages, violences,
assassinats, puis l'abandon forcé des terres et du village. 
Ils sont mis à l'abri et pourront recevoir un enseignement qui les prépare à un meilleur avenir.

Au total, les Écoles laïques des Amis du Monde 1 et 2, accueillent 565 enfants en ce début de rentrée 
2022-23 sans aucune  stigmatisation.

Une classe de CE avec 70 élèves
École des Amis du Monde de Rimkieta

Nouvelle école proche du Centre d’apprentissage,
quartier Boulmiougou

Accueillir les enfants quelles que soient leur religion, leur origine, c’est un engagement que 
François Yogo a pris dès le départ avec son équipe.

Ensemble, ils maintiennent cette orientation sans faille malgré toutes les difficultés rencontrées. 

Nous leur exprimons notre profonde et totale considération.

A vous, Marraines et Parrains, 
pour votre engagement à leur côté, 

pour votre soutien solidaire, 

nous adressons nos très sincères remerciements.


